COMPTE RENDU DE LA REUNION DU 

GROUPE DE REFLEXION SUR LE SUIVI DES ADOLESCENTS SEROPOSITIFS POUR LE V. I. H.

Mardi 15 janvier 08
Personnes excusées : C. Charmasson, M. Caussèque- Portillo , G. Firtion  
Personnes présentes : 
Armand Laurent  (psychologue  Tague le mouton ), Chrétien Isabelle (Psychologue stag. Louis Mourier), Fernandez Sandra ( infirmière PSY /VIH Jean Verdier), Dollfus Catherine (pédiatre , Hôpital Trousseau), Jeantils Vincent (médecin infectiologue, jean Verdier ), Lévine Martine (pédiatre – Hôpital Robert Debré),  Martin-Chabot Béatrice (psychologue Dessine moi un mouton ), Nguyen Aude ( psychologue- retour de mission du Cambodge),  Orlandini Patricia (Psychologue, CHU Montpellier ), Rosenblum Ouriel  (psychiatre CHU Salpétrière Paris), Rousseau Danièle (psychologue Diagonale/ACT), Salin-Hausswald Marie Lise (psychologue CHBT Guadeloupe), Phalip-Le Besnerais Josiane (psychologue Hôpital Delafontaine), Trocmé Nadine (psychologue Hôpital Trousseau), Van Der Kellen  Evelyne (Infirmière  CHU St Pierre Bruxelles), Vanthournout  Brigitte (pédopsychiatre  CHU St Pierre Bruxelles),  Vidal Pascale (psychologue- psychanal. Pédiatrie -Montpellier ) 
[image: image1.wmf]Info  communiquée du comité organisateur de la journée  du «  Premier Forum parisien  des adolescents et jeunes adultes infectés  ou affectés par le VIH. » : la date est désormais fixée à AVRIL 09 !
Une association est en cours de création pour organiser au mieux ce forum  aux côtés de Tag le Mouton qui s’engage  désormais, comme partenaire officiel. 

  Calendrier et thèmes des  prochaines réunions  
 Pour les rencontres  de 2008 sont proposées  les dates suivantes :
Mardi 8 Avril 08- Danielle Rousseau psychologue en ACT (appartement de coordination thérapeutique) évoquera les problématiques rencontrées lors de l’ébergement  de  jeunes patients adultes séropositifs dans ces structures particulières ...

Mardi 10 juin 08 – avec Martine Lévine nous reviendrons sur la problématique du « passage »  des ados qui n’arrête pas de nous interroger encore et toujours avec Martine Lévine  qui est à l’origine d’une nouvelle expérience d’accompagnement du « passage » de grands ados ... 
Mardi 14 Octobre 08 - Sandra Fernandez  nous propose d’intervenir sur le soutien  à l’observance, d’une infirmière au domicile de patients adolescents.

 Intervention de Vincent Jeantils, médecin infectiologue, 

qui  raconte comment la prise en charge des adolescents séropositifs  s’est structurée   à l‘hôpital Jean Verdier dans un service d’adulte , et s’arrête sur une situation clinique particulièrement difficile puisqu’elle concerne le  problème de l’inobservance  d’une jeune patiente jusqu’aux limites extrêmes ...
Après un bref rappel de ce qu’était le VIH dans un service d’adulte comme le sien  avant 96 (// mort) et comment l’organisation des  soins a dû être remise en question après plusieurs années de travail d’équipe difficile, V. Jeantils raconte la première prise en charge d’une adolescente séropositive de 17 ans ... et puis la  prise de conscience de l’émergence de cette nouvelle population qui remet en question toute une pratique clinique ... embauche de la psychologue. et puis prise en charge de cette population : l’adolescence séropositive qui représente 14 cas aujourd’hui dans son service. . Une prise en charge qui fait émerger le désir de partager des expériences nouvelles et difficiles dans des réunions de type Balint, qui réunit pédiatres, médecins d’adultes  et psychologues ...puis d’autres membres de l’équipe. On y évoque les difficultés de soignants liées à l’annonce, la sexualité, la limite de la confidentialité par rapport au secret entre les équipes ... et puis un groupe de rencontres de jeunes adultes s’est formé et a fonctionné pendant un an avec  la psychologue. Actuellement la moitié des jeunes suivis en pédiatrie est passée en service adulte.

Vincent Jeantils évoque   les problèmes d’observance rencontrés pendant l’adolescence,   dont deux cas de jeunes « passés » chez les adultes  « multi mutés » (on s’interroge alors sur  la prescription de Fuséon  qui « passe bien «   contre toute attente !! ) malgré le fait que très peu de jeunes suivis se  plaignent  de dysmorphie...

L’exposé du cas d’une jeune fille très inobservante pendant trois années et  ce, malgré moult interventions et remises en questions de toute une  équipe et  qui   décède  à 21 ans d’un LEMP foudroyant, nous rappelle à tous nos limites de soignants et suscite beaucoup d’émotions dans notre petit groupe. 
Nous évoquons alors   la question  « du  désinvestissement  parental  pour certains  ados de la génération des enfants du « no future » d’avant 96 »... celle du désir de mort  inconscient de la famille / l’enfant... celle du désir des parents pour leurs ados ...et puis celle  du dépassement des limites dans  la prise de risque chez l’ado : « se mette en danger jusqu’au bout » ...

Une oscillation entre pulsions de vie et pulsions de mort ...Entre amour et mort, le VIH  y a toute sa place ici au coeur de l’histoire adolescente où tout peut  se jouer ... jusqu’au mythe sacrificiel ... Un défi que des ados nous adressent aussi en tant que soignants au risque de leur propre vie ! 
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